
LES VEGETATIONS ADENOIDES DANS LA 
PRATIQUE COURANTE

Travail lu à la séance de la Société médicale de Quebec, 
du mois de mars 1915, par le Dr J.-D. Pagé, 

Prof, à l’Université Laval, 
Médecin en Chef du Port de Québec

En venant sur l’invitation, toute spéciale, de votre Président, 
vous parler d’une affection aussi commune que les Végétations 
Adénoïdes, nous nous proposons simplement d’exposer quelques 
données destinées à être utiles au praticien dans la part légitime • 
de traitement qu’il peut s’attribuer, lorsqu'il rencontre dans -sa 
clientèle quelques-unes des nombreuses victimes de ce mal, ou 
encore lorsqu’il s’agit de décider du moment opportun d’une 
intervention, alors que les soins rationnels qui devraient la précé­
der dans tous les cas, auront failli.

Le praticien qui parait tenir le spécialiste en suspicion parce 
qu’il arrive de temps à autres, à celui-ci, d’épuiser toutes ses mé­
thodes de traitement local, depuis les vaporisations dosées rafrai- 
chissantes et stimulantes, jusqu’aux pointes de feu. sur des arthri­
tiques et des scléroses avec des résultats nuls que l’on peut pré­
voir, oublie lui-même qu’il est dans son rôle de médecin de famille
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